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Krarrr  (feiìleurplairoit.Le  Pape  leur  avoit  écrit  de  ne  point  la  Cour,  ce  Saint  écrivit  là  Lettre  cent  foixante  &  Lettres  de  

S.Ber-  faire  d ’ éleétion  qu ’ avec  le  confeil  de  quelques  dixiéme  au  Roi  Louis  le  Jeune,  dans  laquelle  s.  Ber 

nard.  perfonnes  de  pieté.  Ils  demanderent  Saint  Ber 

nard,  &  protnirent  de  ne  rien  faire  que  par  fon  

avis:  l ’ Archevèque  de  Lion  y  avoit  confenti,  &  

ie  Pape  avoit  méme  approuvé  le  choix  qu ’ ils  

avoient  fait  de  Saint  Bernard  ,  qui  étoit  alors  à  

Rome.  En  revenant,  il  apprit  qu ’ on  vouloitcon-  

facrer  un  Evéque  de  Langres  à  Lion  ,  qu ’ il  ne  

croioitpas digne d ’ étreEvéque,  &  que  leDoyen  

ni  les  Chanoines  ne  vouloient  point  recevoir.  jl

étoient  convenus  des ’ en  rapporterà  lui  pourl ’ é-  ! pas,  &  qu ’ elle  feroiteetter  Faffliétion  del ’ Eglife  

Ieétion  d ’ un  Evéque  deLangres:  l ’ Archevèque , de  Langres,  vacante  depuis  long-temps  auffi-  

rejettalafaute  furHugues,  fils  duDucdeBour- ' bien  que  celle  de  Rheims:  qu ’ il  lui  rendoitgraces  
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■ aprés  avoir  protette  que  perfonne  n ’ a  plus  de  nard.  

\ veneration  que  lui  pour  Sa  Matefté  ,  il  Fatture  

que  l ’ éleélion  de  fon  Prieur  à  FEvèchédeLan-

; gres  a  été  faite  contre  fon  intentior,,  &qu ’ elle  

l ’ incommode  beaucoup  ;  parce  qu ’ elle  le  prive  

du  principal  appui  dont  il  avoit  befoin  dans  fa  

foibleffe;  mais  qu ’ il  fe  foumettoit  à  la  volonté  

de  Dieuquien  avoit  ainfi  difpofé:  que  ni  lui  ni  

_ ________ _  ... _____  _ __ __ _ ile  Roi  méme  ne  pouvoient  s ’ y  oppofer  ;  qu ’ il  

Il  alla  trouver  l ’ Archevèque ,  lui  reprefenta  qu ’ ils 1 étoit  perfuadé  queSa  Majefté  ne  l ’ entreprendroit  

étoientconvenus  des ’ en  rapporterà  lui  pourl ’ é-  ! pas,  &  qu ’ elle  feroitcelfer  l ’ affliétion  del ’ Eglife  

Ieétion  d ’ un  Evéque  deLangres:  l ’ Archevèque , de  Langres,  vacante  depuis  long-temps  auflì-  

rejettalafaute  furHugues,  fils  duDucdeBour- ' bien  que  celle  de  Rheims:  qu ’ il  lui  rendoitgraces  

gogne,  &  lui  promit  de  ne  rien  faire  davantage  j des  paroles  qu ’ elle  avoit  eu  la  bonté  de  lui  faire  

£ànsfonavis&fonconfentement.  Saint  Bernard 1 donner  ià-deflus  ; mais  que  le  delai  lui  faifoit  

lui  propofa  de  mettre  la  chofe  en  déliberation  ! peur,  d ’ autant  plus  qu ’ il  voioit  que  les  biens  de  

dans  une  Affèmblée  d ’ Evéques  &  d ’ Ecclefiafti-  l ’ Evéché  de  Langres  étoient  enproye:  que  c ’ eft  

ques.  Cependant  ce  Moine  de  Cluny  que  Fon  !  ce  qui  lui  faifoit  le  plus  de  douleur,  &JepIus  de  

vouloitélire  vinta  Lion,mais  il  n ’ ofa  fe  montrer;  jhonte  à  Sa  Majefté  ; parce  que  c ’ étoit  à  elle  à  

étant  arrivò  le  Vendredi,  il  fe  retira  le  Samedi.  prendre  ladéfenfedesbiens  desEglifes  : que  l ’ é-  

L ’ Archevéquede  Lion  écrivit  en  méme  temps  «vnir^rp

au  Chapitre  de  Langres  deux  Lettres  toutes  con 

traires:  dans  Fune  il  leurordonnoit  de  proceder  

à  une  éleétion  ;&  dans  Fautre  il  difoit  qu ’ il  n ’ a-  

voit  pas  tout-à-fait  rejetté  ,  mais  feulement  re 

lais  à  un  autre  temps  l ’ Ordination  de  ce  Moine  

de  Ctany  : celui-ci  voiant  fon  Ordination  arré-  

tée,  alla  trouver  le  Roi ,  &  obtint  de  lui  l ’ Invefti-  

ture  des  Regales ,  &  fitenfuite  attìgner  un  jour  

pour  fonOrdination;  auflì-tòt  Falcon  ,  Doyen  

deLion,  Ponce  Archidiacre  de  Langres,Bona-  

mi  Chanoine  deLangres,  &  deux  Religieuxde  

Clairvaux  en  appellerent  au  Saint  Siege  , &  y  

citerent  tant  celuiquivouloitétreconfacré,  que  

ceux  qui  vouloient  le  confiterer.  Saint  Bernard  

inftruit  le  Pape  de  toutes  ces  chofes  par  cette  

Lettre.

Dans  la  fuivante  écrite  à  Falcon  Doyen ,  &  à  

GuyTréforierdel ’ Eglife  de  Lion;  il  les  louè  du  

Zele  qu ’ ils  avoient  témoigné  dans  cette  affaire.

Nonobftant  Fappelinterjetté  à  Rome,  l ’ Ar-  

chevéquedeLipn,  &lesEvèques  d ’ Autun&de  

Mafcon  Sacrerent  le  Moine  de  Cluny;  ce  qui  tou-  

cha  vivement  Saint  Bernard.  Il  en  écrivit  for-  

tement  au  Pape  &  aux  Cardinaux  par  les  Lettres  

" -

Ieétion  avoit  été  faitedans  les  formes;  que  la  per 

forine  éluè  étoit  fidelle  ,  &  qu ’ elle  ne  le  ferole  

pas  fi  ellen ’ eut  pas  voulutenir  de  Sa  Majefté  les  

biens  dépendans  de  la  Couronne;  qu ’ elle  avoit  

pris  cette  précaution  ;  qu ’ elle  ne  s ’ en  étoit  point  

encore  mife  en  pofleffion;  qu ’ elle  n ’ étoit  pas  mè-  

tneentréedans  la  Ville;  qu ’ elle  ne  s ’ étoit  mèlée  de  

rien,  quoiqu ’ clle  eùtétéinvitéedele  faireparle  

Clergé  &  par  le  Peuple,&  que  Foppreflìon  de  plu-  

fieurs,  &  les  vceuxdeshonnétesgens  pùffent  l ’ y  

engager:  que  dans  ces  circonftances  il  étoit  de  

l ’ honneur  de  Sa  Majefté,  &  de  l ’ utilité  publique  

de  nepas  differer  davantage;  que  fi  elle  ne  fai-  

foit  réponfe  par  ceux  qui  lui  rendroient  cette  

Lettre,  elle  foùleveroit  l ’ efprit  de  pJufieurs  per-  

fonnes  Religieufes,.  Stferoit  un  grand  préjudice:  

aux  biens  de  la  Couronne  annexésàl ’ Evéché  de.  

Langres.  Il  y  a  apparence  que  ie  Roi  fe  rendit  

aux  prieres  de  Saint  Bernard  :  car  l ’ année  Lavan 

te  Falcon,  Doyen  de  l ’ Eglife  de  Lion,  en  aiant  été  

élù  Archevèque,Godefroy  &  SaintBernard  écri-  

virent  en  fa  faveurdes  Lettres  de  recommanda-  

tion  au  Pape  Innocenti,  quifont  les  cent  foixante  

&  on7iéme&centfoixante&  douziéme.

__________ r ________  Dans  la  cent  foixante&treiziéme  Saint  Ber 

cene  foixante  &  fixiéme,cent  foixante  &  feptiéme  ! nard  recommande  à  Falconles  Religieux  du  Mo-  

&  cent  foixante  &huitiéme.  Enfinil  fittant  que|nafteredeBeniflon-Dieu.

le  Pape  defapprou  va  cette  Ordination,  &  donna  T

permiffion  au  Chapitre  de  proceder  à  une  nou-  

velie  élettion,  aprés  avoir  pris  l ’ avis  de  Saint  Ber 

nard.  Usl ’ allerenttrouver,  &  il  les  renvoiapour  

faire  cette  éleétion  aprés  les  avoir  reconciliez,  

comme  il  le  fait  fqavoir  au  Pape  par  la  Lettre  

centfoixante&neuviéme.  Ilsél&rentGodefroy  . 

Prieur  de  Clairvaux ,  parent  de  Saint  Bernard ,  ; 

iequel  aiant  trouvé  quelque  obftacle  du  cote  de

Lacentfoixante&quatorziémeeffi  Iafameufe  

Lettre  qu ’ il  écrivit  aux  Chanoines  de  Lion ,  tou-  

chant  la  FètedelaConception  de  la  Vierge,  que  

ces  Chanoines  avoientintroduite  nouvellement.  

Il  la  comtnence  par  les  loiianges  de  l ’ Eglife  de  

Lion  ,  qui  a  toùjours  été  jufqu ’ ici  ,  dit-il ,  au-  

,,deflus  de  toutesles  Eglifes  de  Gaule;  non  feule-  

,,men  t  par  la  digni  té  de  fon  Siege,mais  encore  par  

>,  Fot  drc  qui  y  eft  gardé  :  car  y  en  a  t-il  quelqu ’ une


